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trichtsse de l'im:agination des Chinois. i\f.-Julien vin:a ilea trou vpr en aigue rançaise et ainglais;; te nires brancIes d'un tluenion enmi
dans Kin-tinlhr-tao-lou le moyen cmployé p:s ces n le..irs n our te, counem' la 'jgoghie, I isîoire. I liîtéralîureî', les; ouv'rî.ges à 'aiguille ie
faire des troï-khi, c'est: à dirè deJ:i purcelnine craqielée. Le Thien- toute espèce <sin, la musiilue. lie..eir. etc. (bitense:nées danu.î

<konghaï-wv lui a fait commv.itre Il q-ialle fir)uI on Gibriquiait dcsl)IIV-eI ét""" d ;n-n't, no;i. t g 'ily 1r.3 ln 'nibre solisant d'eleve.s
an et des tam -ta:n s. G~s der-niers ins~trumnts, rsi i-a -lnt t..on- qu"i emoin. îr at'eue anrtie de ef.cigr;em, enl qui sernt pte.s. Jl qe

chacun s~it leS sons si s:luvaues, faits ave. da bronz. mIll 1 r .

telé à ch:au.l. " 'aillinge est leS> de cireor tn, otre .20com i ý " .. de -ru:"ns perenues wront admi.es an ns r dt une distinu-

!I la'vaient d ica.tvert ns chastes. Li feuille de mt i t an t é 'ta.nt e c<oyance r ai 'a h.s y jouieni iune iliON ii de con
*enae-re chaule. on li plice sur.Ile sol, nuî centra d'n cerle d'oivri- ir.e piîce sur, esol, ucn. .l'un ,er lded' - c , dr er aux exercicps dui culte extaiseur ders q-l la buttent de niunière à lamincir et a l'étendhe constd rabb m-
nîie - On relève légèrement en bô';se le milieu cie 1: feue, et il .s triI d la nviu ;on et di rle ennument seront rôdziit: et on pourra
parait que cette circonstence .joue un rôle important dans la pirodI d.u- IlS connaure e a s.leant à ee.! è isa à letr niion, à Si. Jar., le pre-
Ibln des sons etraiges que reni le tantain. . . mie-r, n :a-s I.' pre:nir Octoire prclhaii. Les irailies d'une dJcuation

-L Julien n trouvé dan Hoaï-an-tren q i'au moins d- sn ý .iècles libelral et ±s e.m-nn lIe d la inuistiue etc., serait payecs ii part.
avant Jésus-Christ les Chinois constroisanIt des vaisseann fer ; Pour Plhabiliumt iv kt ro nles,.un i'exi: rien eu particulier;ce-

.et le Chi-i-Ki lui a fait connaiî re que 500. ans. plus turd l'ab assa.. pchati. il serait l,î:tl do voir lez S uars i c'e sujet.
dleur du.ri. le .Yen-Khicou portait son tribut à lit capitale sur un . On nprendra acne pensiinanire pour in (lns de trois mois ; et
aisseau construit ci feuilles de cuivre. Rien n'empéche c'aP:înet- î aur;vter le da:îement dans les elas, il n'y aura point d'autre

.re ceci, qui n'i rie-n de très-merveilleux ; mass nous oserons c.lot'r g-iince reorlu aux êlé.gi la ne:acx nutinuelle de guatre semai-

.qelques doutes au sujet de l'invention des cerfsvoinuts, qui. si l'on nes. ( Gl d;iit, ou ai la nn inemnt d'noût.
s' en rapporte au Tehing-tehnit-isa-ki, serait due ail sieur Hnn-Sn. rIs: A la u de' ehaj ann' s-iolastlur. il y aura un exaînenl pibh
son. vivant ténéralissimre <le l'armée chinoise, il y n environ S0OOD t IîÙet r compenss sronit d r aleî s, qise serVat
ans. Get illustre héros assiégeant une ville quelconqne i magin d'v- Stgon.ns . . St. . leanr, aout 1 0entrer par urn chemin souterrain, comme les amains firent a V îat
si je n me tromp.. Cornrme il voulait pPnétrer pir ia certain peti t
<létrniné qui lui oflrait quelues avanntages, il lui Ealhiit .onnui:ru J N S T I T U T u U R S
.la distance de ce point à son camp. Pour y parvenir, il im griin
done de lancer nn cerf-volant, qui a lnse placer ail dessusi du p>nt Deux istiCirs [rt-nis, capabtes d'eseigner PAnglais,

n question, puis Hanl-Sir mesura la corde et il trouva -tusi ti dis- rent obtenir du l'empoi. S'adresser «à l'Ev%éch.
.aInce qu'il avait besoin de connaître.

Il faut beaucoup d'audace pour oser contredire le T'hing-tchiï- SI T U A T I O N D E A N D É .
isa-ki. Cependant' nous ne pouvons nous empêcher de faire remar-
quer deux choses. D'abord, que le cerf-volant était probab!em cnt .MM.les Curél. qui aurnient besoib d'ui homme comme BEDEAU,
Connu -des oninins ant diliens, et méme des écoliers chinois avant pourraient %'0 l procurer u nis à l'Evéehé. On leur four-
P'illustre Ian-Sin ;-en second lieu, que la manSuvre attribuée à ca n fr à ce sujet oustles reiseigniements pssibles.
grand guerrier est parfai.ten;ent impossible. Tout le imonerf com-
nrend en effet qu on ne peut aumener un cerf-volant nu-dessus d'un CO<NGRÉGATION DES CÈDRES.
point voulu. quand:ce point est fort aui-déîù du point où on l'eulève LES rEnE LA CONcAroDs eDDnrs inforient le public qiuel-
et que la chose est d?aitant plus impraticable que1a corde est plus les ouvriront leurs école, le I n, de .iepîîtere prochain poiur la rùception des
loigue ; or dans le cas dont il s'agit elle devait étregigantesque. De tves.. Le pri: le la pension est, toeil co:npris, le £16 10 0.
plus, on ne peut pas reconn ..tre à distance au-dessus de quel po'nt 131 août IS-7.
.un semblable appareil est situié verticalement. De -plus, la longuseusr
de la corde 'du cerf.volant n'est rien moins que la mesure de lta dis-
tance horiz«ontale,' parce q'i'en la suppqsanit rectiligne, ;elle est Plhv- COLLGE DE ST.HYACINTH F.
ioténuse d'un triangle rectangle dont la distnne.e est Ieun des côls, f ENT R îles élèves di Coî.L.GE DE ST. IYAcIrr dabord fxée ou

- .3 scpicsn>ra -.41 reilnase a13i, m-eredi 22 du mésîse oitie.et qui a pour second côté la hauteur du cerf- tolaini, c'est-à-dire une St. spbacrntrl 2S août 1r-e7.
ligne incounue,-ct qu'il n'était pns possible de mesurer ; donc il était
impossible de calculer la distance. - A-pt.ine faut-il faite rrinarquer
que l'hypoténuse elle-même ni'tait pas connue ; car la coirle, ni, lii LIBRA1 RI E
de présenter une ligne droite, se courbe consiiérablenient et s'aI- ECCLÉSIASTiQUE
]onge d'une quantité qu'on ne pouvait connaître. Enfin. quand mè- is.S Soussignéc ont l'honneur d'an-ner ai u lqe public eta leurs amç qu'il viennent usmre n aurait' pu trouver la distance pair ce moyn, la .orrle di cer'f- Transorter leur Att-lier, rue Notre-Dame, vis-d-is le Séminaire, où, tel qu'ile l'on. -derniremerint. annonce, tis ont ouert une Lcibrairie ous le nm do
volant ie pouvait indiquer aux mineurs la dircati.,n a suivre. an., ncée 'a un 7a reosePd

-Je trouve daonc i procedé impraticable et l'histoire absurde. C'est 31j ont constantimiit en main tous les Liirts de Miorale et de Mcli¡;in, et tous ce qui
.du reste la seule objection que je prétende l.ç'ur faire. , 4t n,'ccssaire aux [.coles ciré'tieines. ltsesîèretnt que le patrcnaiZe di iblic <t par-

ticulièremnent du clergé catholique une leur rera pas défaut; iu la sutpériorité de leur
articles et I'excellence des ouvrages tqui sortiront de teur éehOppe. Enfin il feroiticut
tn leur pou' air pour satisfairc ceux qui le pIaroiîiscroni.

CIIAPEIEAU ET LAIOTIIE.
'Montréal. 25 Mai IS4.

CNDITIONS DE CE JOURNAL.
M. Resther, Prêtre-Vicaire, vient d'arriver à Montréal. Nous avons

se hagin annnce qu ceMonier et p s u tphu quil .co- Es M ELAN GES se publient deux roi la semaine,le ifRIet le VENDREIle chrin c'a.ninoer que ce Monsieur et pris du typhuist'iac-Le prix de tabonînemenmt, payable d'avnae, cet de îukTn ir.AsTîs pour l'anisi
tract e aux abris. . cr0 rAsTnr.s par la poste. On ne reçoit point .l'abonnement pou- moitis je ils moi.

C'est demain, mercredi, qu'aura lien au Mareh.é de Bonisecours lcxr Les abonnés qui veulenstccaerdesouscriresuu Journa l,do'venten conner avis un inust
hibition d'Horticnltue. Nons e'spérons qrns tous ceux qui ont des avant l'expiration de leur abonnement.
plantes rares sauront les envoyer a l'exhilion, et prouver par là que A GE N S D ES ME NG P 5 RrLIJIE UN.l'on na pas tant d'apathie que l'on veut quelquefois le dire.

... , .. . ... .......... ........ M M.. E. R . FAnF , libraire. . . . .M ontréal.
D. ManTr><av, prêtre, vicn.re. . Québec.

ACADfLMI E POUR LFS JEUNES DEMOISELLFS. · . PsrrorE, prêtre, Directeur du Collége. Ste. Aiti.
-Ar.. GUrrLExT.................... . .ris-Ruiars.

QUI sera ouverte à ST. JE. DoiciESTER. district île Montréal le 15 oc- Priz des enonces.-Six lignes etau-dcssous, ire. insertion, 2.. ed.
tobre prochair., par les SSuits si avantageusement contiues de la <Jongréga- Chaque insertion susiquente,
lion de Montréal. . . - Dix lignes et au-dessous, 1 re. insertion, S.. 4d,

'Cette nouve-le hetiion r6mne toutes relIes que dirigent les Sieurs de la Chaque instrtion subséquente, 1 Od.
a udsu cle dix lignes, Ire. insertion parligne, 4d.

Corgrégation,comprendra dans onplain d'éducation,t-ities les branches d'en Cha4ue insertion srbsgquenn, 41.,
segnement, qui peuvent enitrr dan; 'éducation des cnifans de ioutes les ela.-

de la société. Outre là lecture, l'criture, l'ai itiinétique, et la gram'aire OS. RIVET & J.CIAPLEAU, PaorRxtTÂinEs ET IMPiE RP<


